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semblait situer au dessus du 
panier de crabe des girl group 
soul. 
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Chris McGregor and 
the South African Exiles 
, ... .. . , •• u 
(Parn/Hisht & Dey) 75 min s' 
Disparu en mai 1990, a Albi, 
ville pres de laqueUe il s'etait 
installe en 1974, Christopher 
McGregor, pianiste, fltitiste, 
compositeur et chef d'or-
chestre sud-africain, manque 
crueUement sur la sc~ne du 
jazz contemporain. GeJ~bre 
pour son comportement anti-
apartheid qui le conduisit, des 
1964, a prendre le chemin de 
J'eril (Grande-Bretagne) en 
compagnie des Blue Notes 
(Mongezi Feza, Dudu Pukwa-
na, Nikete Moyake, Johnny 
Dyani et Louis Moholo), a pres 
une prestation unanimement 
· saluee·par les specialistes au 
Festival d'Antibes, ~cGregor 
est a J'origine de l'un des 
grandsorches~usmar­
quants des an 0 : The 
BrotherhOOdof reath,consti-
tue parses compatriotes (Feza, 
Pukwana, Mobolo, Harry Mil-
ler) mais aussi par quelques-
uns des meilleurs improvisa-
teurs britanniques : Mike 
0 borne, Alan Skidmore, 
Nick Evans, Mark Cbarig, 
Harry Becket, etc. Formation 
unique en son genre, m~lant 
musique popuJaire des town-
ship , airs traditionnels et vi-
goureuses improvisations po-
lyphoniques, The Brotherhood 
of Breath a compl~tement re-
volutionne la belle ordonnan-
ce des big bands, ouvrant la 
voie a quelques joyeux chan-
tiers bordeliques maJheureu-
sement ephemaes. The Bro-
therhood ofBreath lui-m~me, 
a pres avoir enregistre quatre 
albums (notamment pour le 
label independant Ogun, diri-
ge par Le contrebassiste Harry 
Miller) et interprete la BO du 
film realise par J'acteur afro-
americain Ossie Davis (egaJe-
ment responsable de I' adapta-
tion cinematographique du 
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Cotton Comes To Harlem de 
Chester Himes): Kongi's Har-
vest, s'est vu contraint de se 
saborder pour manque d'en-
gagements chronique. Son 
fondateur se produisant aloes 
en solo ou en quartette. Refor-
me en 1981, ala suite d'une 
commande du festival d An-
gouleme, The Brotherhood of 
Breath a choisi pour 1' occasion 
ses habitudes, fait la part beUe 
aux individualites. Ce qui est 
d' autant plus bouleversant que 
trois d' entre eUes sont reunies 
La pour l'une des demiere fois. 
Johnny Dyani, en effet, mour-
ra en octo!>re de Ia m~e an-
nee. Quant ll Dudu Pukwana, 
il su rvivra tout juste un mois a 
son charismatique leader, 
s'eteignant le 30 juin 1990. 
Quatre ans avant l 'av~nement I 
de Nelson Mandela. 
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Thierry Blondeau 
Ean••l• ZIIU I, 
E•n•ltl e C01rt ·clrcult , 
Ar • a a ll Aa11 t er (c la r . l , , 
des'appuyersuruneossature Chile Duo u (f litel 
francyaise, i.Q.tegrant aux c6tes (Radio Ftan«-MFA -Vllla Mt dlcl.l) 
du Dano~hn Tchicai et du Les jeunes compo iteur ac-
Belge Andre Goudbeek, Jes cueillis par la Villa Medicis au-
saxophooistes Fran~ois Jean- root peut-~tre desormais Ia 
neau et Louis Sclavis et le chance de se faire entendre au 
contrebassiste Didier LevaJJet, disquegracealacollection lan-
mais ne .renouant jamais vrai- cee par !'institution romaine 
mentavecl'espritcharivaride en association avec Radio 
sa prckedente edition. Avant France et Ia coJJect:ion Mu-
de mourir, a dnquante-trois siqi.tefran~d'aujourd'hui. 
ans, ChrisMc.Gregor aura eu le Premier arrive: Thierry Blon-
temp de monter une troisie- deau. dont le livret ne revele 
memouture,en 1987,quiac- pasl'agemaisseulementlada-
cueillera Archie Shepp, Je tedesonpremie.ropus ; 1979. 
temps d'une unique prestation Les pi«es proposees, compo-
Iorsdel'edition 1989du festi- sees de 1991 a 1995, temoi-
vaJ Banlieues Bleues. Temoi- gnent en tout cas d'une frai-
gnage d'un concert donne a cheur acide qui montre que le 
Mainz, le 17 mai 1986, Thtm- compositeur reste peu enclin a 
derbolt reunit une formation Ia bienseance. II explore des 
limitee Oe big band initiaJe- possibilites d'opposition bi-
mentprevu,regroupantHugh naire- de timbres, de dyna-
Masekela, Joe Malinga, Bheki miques- querefi~ntsestitres : 
Mseleku et autres prestigieux Ein und a us, lei et ttl, Vu a vis 
musicienssud-africainsn'ayant et qui donnent une unite a 
pu ~tre rassembles pour des des morceaux en principe se-
raisonsfinanci.~res),composee pares. Etlapiecelaplusetoffee 
du trompettiste Harry Bee- - Pliitzlich, dix instruments 
kett, du saxophoniste Dudu - apparait comme un mouve- , 
Puk-wana, du guitariste ;Lucky ment synthetique des autres et 
Ranku (non credite au gel}e-_ .. qui prouve que, si !'auteur ex-
rique), du contrebassiste John~ ceUe dans Ia pointe-s~he de-
ny Dyani, du batteur Gilbert sinvolte, il nes'y reduit certai-
Matthews et de Ia vocaJiste nement pas. Aux demi~res 1 Phinise Saul. Sans oubli~r Me- nouvelles, Thierry Blondeau ' 
Gregor bien sflr, qui, une fois travaille a une commande de 
n'est pascoutume, utilise par- Radio Francepourorchestre. 
tiellementle piano electrique, Gf:IIA"o DUPU Y 
accentuant Ia coloration deli-
berement sud-africaine d'un 
ensemble qui, contrairement a 
NB. Doloroso, dont iJ a~~ rendu 
comptt ici d.msl'tditiondu 14- 15/6. 
est publi~ par ECM New Series. I. 
